
Zig-Zag
A.-K. Gilomen
Mangelegg 126
6439 Schwyz

ccp 18-16365-6

Juin 1994

Chères lectrices, chers lecteurs,

Voici le dernier Zig-Zag avant la pose estivale. Nous vous souhaitons un été
enrichissant, que vous le passiez à Caux ou en vacances (bien méritées). Nous nous.
réjouissons de vous retrouver en septembre pour que vous nous fassiez partager vos
expériences et découvertes estivales. Merci de prendre note du prochain délai
rédactionnel fixé au 3 septembre 1994.

Salutations amicales,
A-K. Gilomen, P. Hegi
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ENQUETE SUR L'ETIDQUE DANS L'ENTREPRISE
par B.-M. Blondel et A Jaulmes

Cette enquête porte sur des entreprises dans l'ensemble de l'Europe, y compris les ex-
pays de l'Est. Son but est de déterminer les besoins des entreprises dans les domaines où
le Réarmement Moral apporte une contribution spécifique:

- l'application concrète de principes éthiques et leur assimilation par chaque personne;
- les attitudes et les relations entre salariés de l'entreprise à tous niveaux;
- le développement du sens des responsabilités;
- la mise en pratique d'un leadership créatif de la part des entreprises envers la société.

Les réponses permettront au Réarmement Moral de mieux situer les besoins et d'y
répondre, si nécessaire, par des modules de formation adaptés.

Les questions sont conçues pour être discutées de vive voix avec un dirigeant de
l'entreprise concernée. Le but est d'entrer en contact avec 150 entreprises dans toute
l'Europe pendant le 2ème trimestre 1994. Les premiers résultats de l'enquête seront
analysés au cours d'un forum spécifique à Caux en Suisse du 20 au 24 juillet 1994.

Les réponses recueillies restent confidentielles et ne pourront être citées que
partiellement à titre d'exemple et sans mention de leur origine.



N. B.: Je suis disposée à rencontrer les dirigeants suisses francophones concernés par
l'enquête (dont les buts sont présentés ci-dessus). Tout contact est le bienvenu. Par
avance, merci de votre collaboration.

Hélène-Marie Blondel, Caux
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SEMINAIRE ROUMAIN: OBJECTIF ATTEINT!
par Daniel Mottu, Genève

il Y a deux ans, Andrew Stallybrass revenait de Roumanie avec la conviction que le plus
grand service que l'on pouvait rendre à ce pays était d'aider ceux qui s'y réclament de la
démocratie à se rendre compte que celle-ci repose sm des fondements éthiques et de
leur en montrer les applications concrètes. Le séminaire qui s'est tenu à Genève du 14
au 22 mai a montré l'écho profond suscité par cette démarche. Les treize élus locaux,
conseillers municipaux et départementaux, maires de communes petites et moyennes
qui y ont participé étaient remarquablement motivés et ont suivi d'un bout à l'autre avec
enthousiasme le programme qui leur était proposé. ils venaient des différentes régions
du pays, représentaient pour la plupart des partis d'opposition. il y avait parmi eux sept
libéraux, membres de trois partis se réclamant de cette mouvance, ce qui en dit long sur
la nature des problèmes qui se posent. Enfin, il étaient en majorité âgés de trente à
quarante ans et l'on comptait trois femmes parmi eux.

Vous auriez été stimulés comme je l'ai été en constatant combien les divers aspects de
l'expérience démocratique suisse suscitaient un intérêt évident... et de vigoureuses
discussions. il est vrai que tous les conférenciers soulignèrent que la démocratie est une
bataille perpétuelle à gagner et que l'expérience suisse s'est forgée à travers problèmes
et défis. L'un des Roumains soulignait le dernier jour combien il avait été soulagé
d'apprendre que nous avions aussi nos difficultés!

Parmi quelques points forts, soulignons le fait que M. Sommaruga, président du CICR,
leur a consacré presque deux heures, exprimant comme il sait le faire si bien ses plus
profondes convictions. Le président du conseil d'Etat de Genève, M. Claude Haegi et la
syndique de Lausanne, Mme Yvette Jaggi, se sont trouvés avec eux sur la bonne
longueur d'onde, et le seul regret de nos amis était de n'avoir pas plus de temps pour
leur poser des questions. L'exposé du professeur Eric Fuchs, de l'université de Genève,
sur l'éthique et la démocratie, les captiva. Puisant dans l'expérience de la Réforme, il
montra que celle-ci avait fait naître une nouvelle conception de la "vocation" qui n'avait
plus été, dès lors, seulement "religieuse", mais se manifestait dans toutes les activités
humaines, y compris la "politique" conçue comme un service. Tout de suite, les
Roumains cherchèrent à transposer ces concepts dans une perspective orthodoxe, ce qui
était excellent. Les commentaires du professeur Joseph Voyame sur "majorités et
minorités" déclenchèrent une discussion salutaire, d'autant plus qu'une représentante de
la minorité hongroise se trouvait dans leur délégation. Il faut savoir que la Roumanie, à
l'opposé de la Suisse, est un état totalement centralisé où parler d"'autonomie locale"
évoque la crainte d'un démembrement. Il était d'autant plus encourageant d'entendre
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plusieurs roumains affmner leur volonté de résoudre leur problème de minorité. "On
n'entend pas cela souvent", disait M. Voyame.

Pour moi, deux enseignements se dégagent de ces journées. 1) Ce séminaire a permis de
compter sur la collaboration compétente et enthousiaste de certains de nos meilleurs
universitaires, magistrats et journalistes suisses, qui ne se réclament pas du Réarmement
moral mais partagent notre désir de transmettre aux pays de l'Est nos convictions sur
l'éthique dans la démocratie. 2) Il faisait suite à deux expériences précédentes faites par
nos amis norvégiens, qui avaient accueilli à Oslo des élus locaux et nationaux polonais.
En Angleterre, nos amis sont engagés à fonds dans un programme semblable qui leur
permettra, par exemple, d'accueillir cet automne à Londres des parlementaires
ukrainiens. Il n'y a pas de doute que c'est là un champ d'action où le Réarmement moral
peut donner toute sa mesure.

Il'APRESSIONS SUR LA VIE QUOTIDIENNE EN UKRAINE
par Vreni Gautschi, Kriens

"Je ne peux pas vous promettre un appartement luxueux, ni de délicatesses. Mais je
vous offre mon hospitalité et surtout mon amour" nous écrivait Klara, la camarade de
chambre d'Evelyne Seydoux durant l'été passé à Caux, depuis sa ville de Lviv
(Lemberg), la capitale de l'Ukraine de l'ouest. En mai nous avons finalement décidé
d'entreprendre le voyage via le sud de la Pologne. L'agence de voyage pouvait nous
aider seulement jusqu'à Krakau, et à partir de là, nous étions pris en charge par nos
connaissances. Un samedi matin pluvieux nous avons donc débarqué de notre bus
bringuebalant à Lviv, avec un groupe de paysannes ukrainiennes qui s'étaient rendues
en Pologne pour le marché.

Comme un rayon de soleil, Klara est apparue devant nous tenant un bouquet de fleurs à
la main (un luxe ici). Un de ses amis avait organisé le transport en voiture; les fleurs
étaient de lui. Klara habite au Sème étage d'un immeuble plutôt fade. "Je ne peux pas
vous offrir une douche, nous a dit Klara, et l'eau ne coule qu'entre six et neuf heures."

C'est ainsi qu'ont débuté nos trois jours à Lviv, qui nous ont semblé être trois semaines,
tant les rencontres ont été enrichissantes et les impressions nombreuses. Aussi bien à la
ville qu'à la campagne les problèmes sont immenses, mais le courage, la volonté et la
fantaisie des Ukrainiens nous ont impressionné et remplies de confusion. Par exemple,
le rédacteur en chef du journal pour lequel travaille Klara s'est engagé à lutter contre
des tendances déviantes et la délinquance avec des armes spirituelles. Et cette poétesse
âgée au coeur de jeune fille, dont les vers ont été mis en musique et sont chantés par la
jeunesse comme des "tubes" à la mode. Et le carré de légume que la plupart des familles
entretiennent pour compléter leur alimentation, l'association d'aide aux handicapés qui
aimerait lancer la production de ses propres fauteuils roulants et qui a déjà organisé
deux conférences du Réarmement moral.

En quittant Lviv nos valises étaient sans doute plus légères, mais nos coeurs étaient
remplis de reconnaissance et de précieux souvenirs.
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************************** COMMUNICATIONS ***********************

UN DEMENAGEMENT MOUVEMENTE
de Prieda Nef, Pully

Mes chers amis,

Le seigneur m'a donné la force, le courage et tout ce dont j'avais besoin pour ces
derniers temps. Il n'a pas été facile de vider notre cher foyer où, avec Suzanne Sulliger,
nous avons passé dix-huit belles années. Par la suite, comme je n'ai pas trouvé de place
dans le foyer des vieilles personnes, je suis allée à la "Sonnmatt", à Lucerne. J'avais
espéré de n'y rester que peu de temps, mais il a fallu rester un mois et demi. Par
moments, je me suis faite beaucoup de soucis, pensant que je ne pouvais pas accepter
l'aide de mes amis. Quand je me suis adressée à Dieu, il m'a dit "Tu restes où tu es et tu
acceptes l'aide de tes amis. DâJïS cette maison, tu peux et tu dois être un instrument dans
ma main. il y a tant de gens qui passent par des épreuves. Ils ont besoin de pouvoir
ouvrir leur coeur à quelqu'un qui les écoute." Au moment où j'ai compris et accepté
cela, j'ai reçu une lumière et une grande paix dans le coeur. Quelques jours après est
arrivée la nouvelle que je pouvais entrer au foyer "Pré Pariset" le 1er juin.

Je ne peux pas dire assez merci à Dieu de m'avoir donné la paix du coeur à travers tous
ces obstacles comme de vider notre foyer, d'accepter la perte de ma chère soeur - depuis
la "Sonnmatt", je me suis rendue en Suisse orientale pour la voir encore avant sa mort -
et de sentir l'incertitude de l'attente pour aller au foyer qui sera ma maison dorénavant.
La chose essentielle que j'ai à nouveau comprise, c'est que Dieu nous appelle à être des
instruments partout où nous sommes. N'est-ce pas ça, la chose qui donne à nous tous,
jeunes ou moins jeunes, le vrai sens à notre vie?

Nouvelle adresse dès le 1er juin: Frida Nef, Suzanne Sulliger, Fondation Pré-Pariset,
Rue du Stand l, 1009 Pully.

RENDEZ- VOUS DOMINICAL A CAUX DURANT L'ETE

Lors d'une rencontre de quelques amis à la Villa Maria, l'idée a été lancée que pendant
l'été, les Suisses présents à Caux se retrouvent sous les dimanches à 15 h.30 pour un
moment d'échange et de réflexion, aussi en vue du jubilé de 1996.

De plus, dans le cadre de la dernière session "Evaluations et perspectives", le week-end
du 27-28 août pourrait être un point de rencontre pour tous les Suisses qui le peuvent,

ecteurs e 19- ag et autres. u on se le dtse.



Réarmement moral

Lausanne, 8 juin 1994

Madame,
Monsieur,

chers amis,

La prochaine conférence à Caux s'approchant, nous aimerions
vous donner des nouvelles au sujet de l'utilisation du fonds
constitué pour soutenir le financement des séjours à Caux de
citoyens des pays de l'ex-bloc-sovi~tique. En effet, ces
participants disposent de peu de moyens et les responsables
du centre de conférences nous disent combien cette réserve
est utile_ Un séjour à Caux signifie beaucoup pour les Euro-
péens de l'Est. Durant les deux derniers étés, 250-300 ont
pu assister aux diverses rencontres qui s'y sont déroulées.
L'année passée déjà, certains d'entre eux ont pu contribuer
au financement de leur séjour et en règle générale le fonds
n'est pas utilisé pour payer les voyages.

Grâce au courage et à la détermination de certains de nos
hôtes, le travail du Réarmement moral peut prendre racine et
des projets d'avenir commencent à se dessiner. Notamment, en
Biélorussie, d'où deux groupes importants sont venus parti-
ciper aux conférences à Caux. Lors d'une visite de retour à
Minsk, la TV de Biélorussie a décidé de venir à Caux pour y
tourner un film à Nouvel-An relatant notamment les change-
ments survenus dans les rapports russo-germaniques. Des amis
du RAM se retrouvent à Minsk chaque samedi pour élaborer
ensemble l'application des nouvelles idées dans la vie quoti-
dienne qui est difficile. Les participants d'un séminaire
organisé à Caux pour des historiens et d'autres intellectuels,
sont restés en contact régulier avec leurs collègues scandi-
naves. Certains d'entre eux sont devenus membres de la Douma
russe. Un groupe venant d'Estonie était constitué de parti-
cipants estoniens et de Russes d'Estonie. Une de ces Russes,
responsable d'une organisation économique importante a pu
mettre fin à sa haine et à sa méfiance face aux Estoniens.
Selon son propre aveu, ses sentiments étaient devenus une me-
nace pour le travail de son organisation.

Grâce à cette évolution, les manifestations suivantes ont
pu être préparées:

- Rencontres régionales à St-Petersbourg et à Lviv en
Ukraine

- Cours de formation pour participants de 18-30 ans à Kiew,
à Minsk et en Slovaquie

- Rencontre de jeunes politiciens de Roumanie et d'Ukraine
à Londres et à Genève

- Un séminaire à Copenhague pour des participants en pro-
venance des pays autour de la mer Baltique

- Un forum pour les médias à Budapest



- 2 -

En outre, on envisage la participation de 200 personnes
venant de l'est européen aux diverses sessions de la pro-
chaine conférence de Caux.

C'est l'occasion de vous dire notre gratitude pour vos
contributions généreuses à ce fonds. Vous partagez sans
doute notre conviction qu'il faut soutenir et intensifier
de tels échanges. Ils permettent de consolider les bases
d'une véritable démocratie dans cette région du monde.

Nous saisissons également l'occasion pour vous dire que
le fonds existe toujours et que de nouvelles contributions
adressées au

CCP 60-12000-4, Fondation pour le Réarmement moral,
6002 Lucerne (avec mention "Pays de l'Est")

sont bienvenues.
Oeuvrer pour une politique et une vie communautaire saine

nous paraît une tâche qui s'associe particulièrement bien
au statut de neutralité et à l'esprit d'ouverture de notre
pays, résultant de notre longue et riche expérience fédérale.

Veuillez croire, Madame, Monsieur, chers amis, à nos
salutations les meilleurs.

Marc et Elsie Jaccottet, St-Sulpice
Peter et Anna-Marie Kormann, Berne
Pierre et Fulvia Spoerri, Zurich
Werner et Lucette Stauffacher,
Lausanne
Ursula Wolfer, St-Gall
Vreni Saxer, St-Gall


